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dire que le terme «salām» et ses dérivés sont mentionnés 
dans le Coran 140 fois, alors que le terme «harb» (guerre) 
et ses dérivés sont cités six fois uniquement.

Il est donc normal que l’Islam approuve la valeur de la 
paix en tant que principe de base qui doit gérer les relations 
entre les musulmans et les non-musulmans et que les relations 
du conflit et du combat avec les pacifiques parmi les non-
musulmans n’ont pas lieu dans la philosophie du Coran.

Messieurs les savants !

Comment appliquons-nous donc le concept de paix établi 
par les religions dans notre réalité si compliquée ? La réponse 
par laquelle je devrais terminer mon discours est la suivante :

Nous devons tout d’abord établir la paix entre les 
spécialistes de toutes les religions, et non pas entre ceux de 
la même religion. Il s’agit d’une problématique digne d’un 
dialogue visant à trouver les dénominateurs communs, étant 
multiples et importants, entre les religions. Si les hommes 
de religion ne se mettent pas d’accord entre eux, il n’y aura 
aucun espoir en leur capacité permettant d’appeler à la paix 
et de la promouvoir entre les hommes, car celui qui n’a pas 
les moyens, n’aura rien à donner.

Comment le réaliser donc, c’est ce que j’ai besoin de 
l’écouter de vous ?

Merci pour votre attention !
Al-Salām ‘Alikum Wa- Rahmatuallah Wa- Barakatuh/
Que la paix, la miséricorde et la bénédiction d’Allah 

soient sur vous !

Aḥmed al-Tayyeb                      
Cheikh de l’Azhar                     
Et chef du Conseil des sages Musulmans
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Je me contente ici d’indiquer ses enseignements relatifs 
à l’interdiction de tuer les personnes âgées, les faibles, 
les femmes, les enfants pendant la guerre, d’égorger leurs 
animaux sauf pour en manger et selon les besoins, de 
détruire et de saccager leurs maisons ou même d’arracher 
leurs plantes et de faire disperser leurs abeilles.

Ce qui est frappant est que ces enseignements interviennent 
et doivent être appliqués dans le contexte de guerre où la 
miséricorde de l’être humain envers l’animal, les plantes et 
les objets n’a pas, le plus souvent, lieu.

Il s’agit effectivement donc de Muḥammad, la 
«miséricorde offerte» qu’Allah a envoyée pour couvrir 
toutes les créatures même en cas de guerre. Ce prophète 
plein de miséricorde envers l’animal nous a parlé une fois 
qu’une femme est entrée à l’enfer pour avoir emprisonné un 
chat et ne l’a pas laissé se nourrir des herbes de la terre4 , et 
également d’un homme qui est entré au paradis pour avoir 
donné à boire à un chien crevé de chaleur. Ainsi, Allah lui a 
pardonné et l’a fait entrer dans le Paradis5.

Cinquièmement : les directives du Noble Coran ne se 
contentent pas d’établir des liens entre l’Islam et la paix 
sur la base de la notion de la miséricorde, mais ces mêmes 
directives n’ont pas donné choix aux Musulmans d’adopter 
ou non ce principe. Nous remarquons que le terme «as-salām 
(la paix) et son concept dans le Coran sont fort présents au 
point que le terme Islam et celui de «salām» constituent 
deux faces d’une même devise. Il suffit pour en prouver de 

4. Rapporté par al-Bukhārī, n°3318  et Muslim, n° 2242d’après  Ibn ʻUmar, 
qu’Allah l’agrée.
5. Rapporté par al-Bukhārī, n°2466  et Muslim, n° 2244 d’après  Abū Hurayra, 
qu’Allah l’agrée.
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contrainte en matière de religion ! Car le bon chemin s’est 
distingué de l’égarement…» (Sourate al-Baqara, la Vache, 
V 256) et «Quiconque le veut, qu’il croie, quiconque le veut 
qu’il mécroie…» (Sourate al-Kahf, la Caverne, V. 29).

De même, je cite le hadith du Prophète, à lui bénédiction 
et salut :»Tout Juif ou Chrétien qui ne veut pas se convertir à 
l’Islam, il ne faut pas le forcer à le faire «2

Quatrièmement : le Noble Coran établit qu’Allah 
a envoyé Muḥammad comme une miséricorde pour al-
ʻālamīn (tout l’Univers). Le terme ʻālamīn est plus général 
que le terme «muslimun». En effet, cette miséricorde s’étend 
pour englober les animaux, les plantes et même les objets. 
Le Coran s’adresse ainsi au prophète, à lui bénédiction et 
salut : «Et Nous ne t’avons envoyé qu’en miséricorde pour 
l’univers». (Sourate al-Anbiā’, les Prophètes, V 107). De 
même, le Prophète, à lui bénédiction et salut, dit à toute 
l’humanité : « je ne suis qu’une miséricorde offerte»3.

Sans doute, le temps ne me permet pas de parler plus 
en détail du comportement admirablement exemplaire du 
Prophète, à lu bénédiction et salut, à l›égard de toutes les 
créatures.

2.  Rapporté par ʻAbd al-Rāziq dans al- Muṣannaf, n°10100 d’après Jurayj.
3.  Rapportée  par Waqīʻ dans sa «version», n° 29 et al-Ḥākim dans al-Mus-
tadrak sur les deux Ṣaḥīḥs, 1/35 d’après  Abū Hurayrah, qu’Allah l’agrée. 
A son propos, al-Ḥākim dit : « hadith authentique selon les conditions deux 
cheikh, (al-Bukhārī et Muslim)».
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La première vérité est que la Volonté divine a voulu que 
les créatures soient différentes au niveau de la religion, de 
la croyance, de la couleur et de la race.  Cette différence est 
permanente et immuable. 

La deuxième vérité, qui est logiquement liée à la 
première. La relation entre les différents peuples devrait 
être basée sur « l’interconnaissance « dans le sens de la 
coopération mutuelle. Le Coran l’a bien exprimée par le 
terme «Ta’āruf « ou« interconnaissance» dans le verset 13 
de la Sourate 49. 

Le lien entre ces deux vérités est forcément logique et 
solide, car on ne peut pas imaginer qu’Allah crée les gens 
différents en matière de religion et qu’Il leur permet en même 
temps de transformer ces relations d’interconnaissance en 
conflits, combats et guerres. Une contradiction se produit 
alors entre le droit à la liberté de conscience et la confiscation 
de ce droit à travers les guerres qui se terminent par forcer 
les gens à embrasser une seule religion. 

Je tiens également à souligner ici une vérité historique 
très reconnue : les Musulmans n’ont jamais porté les armes 
contre les autres à cause de leurs croyances ou de leurs 
religions, sauf dans le cas où ces derniers se transforment 
en ennemis et font la guerre contre les Musulmans. Dans ce 
cas, le combat a pour raison l’attaque et l’agression et non 
pas la religion.

Quant à la troisième vérité liée aux deux autres, c’est la 
liberté de conscience que l’Islam garantit. Je vous rappelle 
ici une question que vous apprenez  peut-être par cœur  si je 
vous rappelle les deux ux versets coraniques suivants : «Nulle 
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Deuxièmement : Nous, les musulmans, croyons que 
l’Islam n’est pas en rupture avec les autres religions 
antérieures comme le Christianisme, le Judaïsme et la religion 
d’Abraham. Bien au contraire, le Noble Coran nous apprend 
que la religion d’Allah est une :»l’Islam» dans son sens 
général qui désigne le fait de se soumettre à Allah, de L’adorer 
et de se remettre à Lui. Par le terme «religions» évoqué dans 
nos discussions, nous entendons réellement les messages 
divins qui constituent, tous, la lignée de la seule religion. 

De là, nous constatons que l’Islam s’accorde avec les 
messages divins antérieurs en ce qui concerne les fondements 
de la Foi et les grandes valeurs en ayant toujours des liens 
organiques avec elles. En effet, croire aux prophètes et aux 
messagers antérieurs ainsi qu’aux livres célestes qui leur ont 
été révélés est une partie intégrante de la Foi du musulman 
en la prophétie de Muḥammad, à lui bénédiction et salut, et 
en le Coran.

De même, le Noble Coran nous montre que la législation 
divine révélée à Muḥammad est conforme à celle révélée à 
Noé, à Abraham, à Moïse et à Jésus, à eux, tous, bénédiction 
et salut. Ceci explique l’ouverture de l’Islam sur les religions 
célestes antérieures, notamment le Christianisme. C’est une 
réalité unanimement reconnue et établie.

Troisièmement : Le Coran constate trois vérités étroitement 
liées concernent la vision de l’Islam vis-à-vis de l’humanité et 
de son institution de la nature des relations entre les musulmans 
et l’Autre.

www.alimamaltayeb.com
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Mesdames et Messieurs !

Je vous prie de bien vouloir m’excuser pour ma franchise 
qui va peut-être au-delà des discours convenus dans de 
telles occasions. Mon excuse, c’est que je m’adresse à des 
collègues et à des savants dont la méthodologie de recherche 
en matière de questions épineuses pareilles ne permette point 
de sélectionner certaines hypothèses au détriment d’autres 
pour en tirer des conclusions exactes. De là, la franchise 
devient la règle. Ce que je vous ai dit ici est l’opinion de la 
majorité écrasante d’intellectuels, de penseurs et d’analystes 
en Orient alors que les médias et les réseaux sociaux le 
présentent en tant que vérité établie convenue.  

Quant aux potentialités de la paix dans les religions, je ne 
peux rien ajouter de neuf à ce que j’ai déjà dit et répété lors 
des conférences sur « le dialogue interreligieux « tenues 
dans les capitales de l’Europe, de l’Amérique et de l’Asie au 
cours des quinze dernières années. Permettez-moi, afin de ne 
pas vous déranger, de résumer ma vision sur cette question 
conformément aux enseignements de ma religion qui appelle, 
comme je le crois, à la tolérance et à la miséricorde :

Premièrement : les religions divines  ne sont venues que 
pour tracer, pour  l’homme,  la voie du bonheur dans la vie 
d’ici-bas et dans l’au-delà, lui enseigner les valeurs de la 
miséricorde, de la vérité et de la charité. Elles lui montrent 
également qu’Allah lui a préféré à toutes les autres créatures 
et fait de lui Son calife sur la terre en rendant sacrés son 
sang, ses biens et son honneur. Si vous entendez ou lisez 
qu’une religion céleste autorise le versement du sang et la 
violation des droits de l’Autre, sachez bien qu’il s’agit là 
d’une falsification de la réalité de cette religion. 
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et par les théories économiques qui ne respectent point les 
normes éthiques. En effet, les philosophes et les penseurs et 
les tenants de ces théories ne trouvent pas de mal à ce qu’un 
petit nombre de gens puisse être heureux au détriment de la 
majorité et à ce que la richesse, la science, le progrès et la 
prospérité soient bien réservés au Nord alors que la pauvreté, 
la maladie, l’ignorance et le malheur restent entassés dans le 
Sud.

Nous devons alors chercher les raisons de l’absence de 
la paix dans cette disparité codifiée entre les deux rives de 
la Méditerranée. Nous devons les chercher également dans 
le comportement des grandes civilisations contemporaines 
qui ne trouvent aucun mal à inventer un ennemi imaginaire 
pour le combattre et lui exporter le conflit, au-delà de leurs 
frontières d’une part, et pour se jouir de l’union et de la paix 
sociale interne face à leur ennemi externe d’autre part. Ces 
complexités internationales, dont j’ai souligné certains effets 
négatifs, sont responsables aujourd’hui d’une partie, grande 
ou petite, de la souffrance du monde arabo-musulman. 

L’Organisation des Nations Unies, qui a été créée pour 
maintenir la paix et la sécurité internationales, peut contribuer, 
elle aussi, à résoudre les problèmes du Moyen-Orient, à 
éteindre ses feux et à sauver les veuves, les orphelins et les 
mères endeuillées qui n’ont rien à voir avec ce conflit.           
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Une fois, j’ai déposé la carte du monde devant moi et je 
me suis mis à chercher, entre ses continents, une région où 
l’on peut entendre le fracas des armes, voir les fleuves de 
sang ou même constater les queues des fugitifs qui errent 
dans le désert, sous la pluie et la neige, sans abri ni nourriture 
ni médicament. C’est uniquement la zone arabo-musulmane 
qui est actuellement la scène pour toutes ces catastrophes. 

Ainsi, je me suis demandé : notre région connaissait-elle 
des circonstances et des mutations impliquant des guerres 
similaires à celles qui viennent de commencer et nous ne 
savons pas à quel moment elles prendront fin ? Une révolution 
contre un régime contemporain quelconque pourrait-elle 
provoquer, dans les pays, des guerres civiles qui pourraient 
durer plusieurs années produisant ainsi un bain de sang qui 
s’accroît jour après jour ? On pourrait aussi multiplier les 
questions auxquelles nous cherchons en vain des réponses 
logiques. La seule certitude que j’ai, au sein de ces questions 
confuses, c’est que l’Islam, comme toutes les religions, ne 
pourrait en aucun cas être provocateur de cet enfer qui s’est 
déclenché et qu’on ne peut plus contrôler. Les bénéficiaires 
de ces guerres s’ingénient même à instrumentaliser la 
religion pour en faire un carburant menant au déclenchement 
de la guerre et à la continuité de saccage et de destruction.

Je ne veux pas, chers Messieurs, universitaires et savants, 
prendre plus de temps pour parler des évènements dramatiques 
que connaît actuellement le Moyen-Orient. Car vous les 
savez même mieux que moi. Mais, je voudrais simplement 
dire qu’il ne faut pas accuser les enseignements des religions 
divines de la perte de la paix, car celle-ci s’explique par les 
circonstances politiques et leurs répercussions sur régionales 
et internationales, par les politiques de l’hégémonie mondiale 
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Un peu plus tard, nous avons été surpris par un autre type 
de guerres et de théories modernes où la lutte armée ne vise 
pas à combattre un ennemi extérieur, mais plutôt à semer la 
discorde entre les citoyens appartenant à la même patrie et 
au même peuple après avoir préparé le terrain par la création 
des foyers de tension doctrinale et de conflits ethniques et 
confessionnels. Ensuite, on commence à exporter des armes 
aux parties belligérantes et des guerres féroces se mettent à 
se déclencher pour tout ravager.

En effet, l’esprit sain devient perplexe en cherchant une 
seule raison logique justifiant cette destruction qui a touché 
la plupart des pays de la région. Car l’élimination des régimes 
totalitaires ne doit jamais impliquer le bombardement aérien 
des peuples vivant en paix et la destruction des maisons 
sur les têtes de leurs habitants y compris les femmes et les 
enfants.

D’ailleurs, les communautés ethniques et confessionnelles 
coexistaient longtemps dans cette région en paix et en 
sécurité, car les religions et les doctrines ne datent pas 
d’aujourd’hui, mais elles sont très anciennes. Pourtant, elles, 
aussi, ont coexisté en paix sous la civilisation islamique sans 
que l’on porte aucune atteinte ni à leurs croyances ni à leurs 
potentiels. Au contraire, elles représentaient un élément de 
richesse qui a réalisé la cohésion, l’unité et la solidarité dans 
la société.

L’esprit sain devient également perplexe lorsqu’il cherche 
des explications pour l’éclatement simultané de ces guerres 
dans la même région et entre les citoyens du même pays sans 
toucher le reste du monde.  
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Chers messieurs !

L’intervenant, que vous êtes en train d’écouter maintenant, 
représente toute une génération, qui - je n’exagère pas de le 
dire- si elle s’est bénéficiée quelquefois de la paix, les guerres 
et les grands malheurs l’ont frappée le plus souvent sans 
raison valable, ni logique acceptable. Quand j’avais moins 
de dix ans, j’ai vécu l’agression tripartite contre l’Egypte en 
1956. J’ai souffert, tout comme les autres enfants de mon 
âge, de plusieurs formes de panique et de terreur que je 
n’aimerais pas me rappeler aujourd’hui où je suis devenu 
septuagénaire. 

Dix ans plus tard, la guerre de 1967 a été déclenchée et 
on a vécu cinq ans dans une situation critique, étouffante 
et décevante puisqu’on avait perdu Sinaï en un clin d’œil 
et le danger était très proche de nous. Nous avons donc 
mis en place une économie de guerre qui ne subvenait 
qu’aux besoins si indispensables. Dans ce contexte, je ne 
pourrais jamais oublier le bombardement aérien menant à la 
destruction totale d’une école sur la tête de tous ses élèves, 
garçons et filles. 

Ensuite, a eu lieu la Guerre de libération en 1973 avec 
un goût bien différent cette fois-ci. Nous avons connu, pour 
la première fois, le sens de la victoire et la fierté du à la 
restitution de la dignité. A ce moment-là, nous avons cru que 
l’Orient Arabe allait commencer une période de stabilité et 
de développement durable et rattraper le train du progrès, de 
la paix et de la prospérité. 
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Au nom d’Allah le Tout Miséricordieux, le Très 
Miséricordieux1

Messieurs les professeurs à l’Université de Münster 
Chers étudiants,

Al-Salām’AlikumWa-Rahmatuallah Wa-Barakatuh !
(Que la paix et la miséricorde d’Allah soient sur vous !)
  
Je vous salue tous et adresse mes remerciements les 

plus sincères au Professeur. Dr. Ursula Nelles qui a eu la 
bienveillance de m’inviter à ce forum scientifique afin de 
vous parler et de vous écouter au sujet de  la question la 
plus grave qui préoccupe notre monde contemporain et 
défie toutes ses réalisations civilisationnnelles. Il s’agit de 
la question de la «paix» régionale et internationale et de la 
protection des civilisations humaines contre tous les dangers 
dont le terrorisme transcontinental en croissance constante. 
Le résultat inévitable sera le «retour de l’humanité à la 
barbarie et à l’anarchie sans pareille dans l’histoire». 

Chers savants et intellectuels, permettez-moi d’exprimer 
ma vision non traditionnelle concernant la paix. Elle s’est 
formée dans mon parcours à travers ma préoccupation de la 
recherche de la « paix « que nous avons longtemps perdue, 
notamment dans ces dernières années. Notre Orient Arabe 
est devenu une scène où l’on voit chaque jour le versement 
du sang, la destruction, la mort et le saccage.
1.  À l›origine, ce texte est une conférence donnée à l›Université de Münster le 
8 Jumādá  al-Ākimrah 1437h. /le 27 mars 2016ap. J.-C.  
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strikingly, till Islam and peace become different sides of one 
and the same coin.

It is enough to mention quickly that the word “peace” 
together with its derivatives are repeated 140 times in 
the Qur’an while the word “war” is mentioned, together 
with its derivatives, only 6 times. Therefore, it should no 
longer strange be strange that Islam establishes peace as a 
principle when dealing with Muslims and non-Muslims. The 
philosophy of the Qur’an thus leaves no room for conflict or 
fighting with the peaceful non-Muslims.

Revered Scholars,

How can we then apply the concept of peace to this 
complicated reality? The answer -to conclude my speech- is 
that we should make peace among the leaders of different 
religions, not to mention the religious leaders of one and 
the same religion. This is a problematic issue that requires 
a painstaking dialogue that delves deeper into the common 
grounds between religions, especially when these common 
grounds are numerous and so important. If men of religions 
do not establish peace with each other, there shall be no hope 
to get the fruits of their call for peace among people at large, 
as it is logically known that a person cannot give what he 
himself lacks.

Thanks for your attentive listening!

May Allah’s Peace, blessings and mercy be upon you!

The Grand Imam of Al-Azhar
Ahmed Et-Tayyib
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The Qur’an addresses Prophet Muhammad (PBUH) 
saying, “We have not sent you, [O Muhammad], except as a 
mercy to the worlds” and Muhammad (PBUH) addresses the 
whole human beings saying, “Indeed, I am a gift of mercy 
granted by Allah the Almighty.”

There is no room here to discuss in detail the good behavior 
that the Prophet PBUH always showed toward these worlds. 
It would be enough to refer only to his teachings concerning 
the prohibition of killing the elder, women, children, the weak 
and blind. Moreover, he prohibited killing the animals except 
for the necessity of eating, and so he did with devastating 
houses, and cutting plants.

It is amazing that Islam also orders us to have mercy for 
human beings, plants and inanimate objects at circumstances 
in which mercy would normally have no place, as in the state 
of war where f cruelty might seem inevitable. However, the 
mercy given as a gift to us extends over the whole world 
including the enemies.

This Prophet (PBUH), who has been merciful to animals, 
told us that “a woman was cast into the Hellfire because of a 
cat which she had locked in with nothing to eat, and she did 
not let it free so that it could devour the vermin of the earth”. 
He also told us that Allah allowed a man to enter Paradise for 
quenching the thirst of a dog in excessive heat.

Fifth: the Qur’an makes it insufficient in promoting 
peace to only direct the Muslims to depend on their instinct 
of mercy, letting them discover how to adhere to peace 
willingly or unwillingly; rather it frequently features the 
word “peace” and its related concepts in the Qur’an very 
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is that it is inevitable that the relationship between different 
tribes and nations be based on “taʿāruf”, meaning: mutual 
cooperation. The Qur’an states this clearly in 49:13. There 
is a logical inseparability between these two facts since we 
cannot imagine that Allah creates people with different views 
on religion and then allows them to develop a relationship of 
conflict, fight or war due to the same reason, i.e. religion. 
As such, there would be a contradiction between the right 
to freedom of religion and confiscating the same right in the 
case of fighting which attempts to force all people to believe 
in one faith. One historical fact is that Muslims never carry 
swords against the others because of their beliefs so long as 
the latter do not turn into enemies fighting against Muslims. 
In that case, the grounds for fighting would have been 
aggression, and not religion.

The third fact that brings together the aforementioned two 
facts is the right to freedom of belief as safeguarded by Islam. 
Let me remind you of two Qur’anic verses you may know by 
heart: “The right course has become clear from the wrong” 
and “whoever wills - let him believe; and whoever wills - 
let him disbelieve”. Besides, one hadith reads, “Whoever 
hates Islam whether a Jew or Christian must not be forced to 
change his religion”.

Fourth: the Qur’an declares that Allah, the Almighty, 
has sent Muhammad (PBUH) only as mercy to the worlds. 
The word “worlds” has a wider meaning than the word 
“Muslims” as in Islamic philosophy the connotations of this 
word extends beyond  the human beings to cover the world 
of animals, plants and inanimate objects.
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Second: We, Muslims, do believe that Islam is not a 
religion that is independent from the earlier divine religions 
such as Christianity and Judaism. The Glorious Qur’an, 
moreover, teaches us that the divine religion is one religion 
named Islam, which means submission to the Will of God, 
worshipping Him and directing oneself only toward Him. As 
such, all that we call religions in our dialogue are specifically 
divine messages which constitute connecting links in the 
chain of the one religion, i.e. Submission.

In this way, we find Islam agree with all previous 
messages in the fundamental principles of creed and morals. 
Furthermore, Islam is closely related to these messages 
because believing in the previous Messengers and Prophets 
as well as their Holy Books is an integral part of our belief in 
Muhammad (peace be upon him) and in the Qur’an.

The Qur’an teaches us that the essence of the message 
of Muhammad is identical with what was divinely 
communicated to Noah, Abraham, Moses and Jesus (peace 
be upon them all). This accounts for the close and crystal-
clear relationship between Islam and all the previous divine 
religions, notably Christianity.

Third: The Qur’an enumerates three interrelated facts 
with regard to Islam’s view of humanity as well as the nature 
of the course of action to be adopted by the Muslims when 
dealing with non-Muslims:

The first fact is that it is out of Allah’s Will that people 
are created different in religion, creed, color, language and 
gender. Moreover, such differences never change or vanish; 
The second fact comes as a consequence of the first which 
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Ladies and Gentlemen!

I wish you would pardon my honesty that may have 
exceeded the usual limits of such speeches. But I found it 
an excuse that I am speaking to scholars and colleagues 
who will not accept to selectively state some facts and 
neglect others. All that I have mentioned is the view of the 
majority of intellectuals, thinkers and analysts in the East as 
presented by mass media and social media as a proven fact. 
As for constituents of peace in religions, I have nothing to 
add in this regard to what I have said again and again in 
all interfaith conferences that I attended in many European, 
American and Asian capitals for 15 years. In order not to 
bother you about this, let me sum up my opinion in this 
regard by stating the stance of my religion which, I believe, is 
a moderate religion that shows mercy to the entire humanity.

First: Divine religions have been revealed only to guide 
man to the way of happiness both in this world and the 
Hereafter. They teach humans the values of mercy, truth and 
goodness. Moreover, religions ultimately teach humans that 
Allah has honored them, raised their status over all other 
creatures, established them as His vicegerent on Earth, and 
forbidden shedding their blood, seizing their properties and 
violating their honor. If you have ever heard or read that any 
Divine religion allows blood shedding and infringing rights, 
then be sure that this is misrepresentation of the essence of 
the religion;
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cunningly and skillfully employed religions as fuel for them.
Reverend academics, 

I do not want to go further in recalling these sad scenes 
of the Middle East, as you may be more aware of them 
than I am. However, I would like to say it is not proper to 
search in the teachings of religions for the reason of the lack 
of peace. Rather, we should search for these reasons in the 
political circumstances and regional or global challenges and 
the desires of achieving international hegemony; we should 
search for causes of these wars in the economic ideologies 
that pay no attention to moral values, and the political schools 
whose promoters and founders find no harm to achieve the 
benefit of a small group of humanity at the expense of the 
vast majority, and find no harm in accumulating wealth, 
accelerating progress and welfare in the North, while 
increasing rate of poverty, disease and ignorance in the South. 
We have to search for the reasons behind the missing peace in 
this imbalance at the sides of the Mediterranean. Moreover, 
we have to search for these reasons in the attitudes of the 
great modern civilizations that find no harm in creating a fake 
enemy for the sole purpose of making wars and preoccupying 
such areas with struggles away from their lands in order to 
enjoy -alone- unity and internal social security against their 
enemies. Such international complications -whose negative 
manifestations I have referred to- are more or less responsible 
for the struggle of the Muslim and Arab worlds. The United 
Nations -as it has been established to preserve international 
peace and security- can handle the problems of the Middle 
East, and save widows and orphans, who have no interest in 
this conflict.
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Logic would fail to find one reasonable justification for 
the destruction that most of the region’s states were made to 
suffer. Toppling despotic regimes does not require that safe 
people be bombed by airstrikes, or have their houses torn 
down over them. The different religious and ethnic factions 
had long co-existed in peace in this region. The Islamic 
civilization served as a melting pot where the followers of 
the different divine religions lived together in peace and, 
under no circumstances, were discriminated against on the 
basis of religion. They rather enriched and further enhanced 
social integrity and coherence.

It is quite puzzling to see the outbreak of these wars at the 
same time, in one region and between citizens of one and the 
same nation, away from all other nations of the world.

Once I looked at the world map and tried to investigate 
the case of all the continents to find out where to hear the 
shots of cannons or see the pools of blood or the lists of 
the refugees and the displaced who travel through deserts 
without food, water or a shelter from rain or snow; I found 
these catastrophes only happening in the Muslim and Arab 
worlds.

I wonder if there are any circumstances or causes of such 
wars and struggles that have started and we cannot predict 
when to stop. Is revolution against a regime sufficient to 
ignite internal wars for many years in which blood shedding 
never stops even for one day? Many such questions that pop 
in my mind are left unanswered. The only truth I kept in 
my mind all the way is that Islam -or religions in general- 
cannot be the cause behind these catastrophes that went 
uncontrollable, though the promoters of these wars have 
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Ladies and gentlemen, 

The person speaking to you now represents an entire 
generation that has not witnessed a period of time that is 
absolutely free from crises and wars. Younger than three years 
of age, I lived the experience of the Tripartite Aggression on 
Egypt in 1956.

My peers and I went through many horrors that were so 
abject that I, some seventy-year-old man, do not want to 
recall now. A few years later, the Six-Day War took us by 
storm. We then experienced a suffocating, despair-inspiring 
five-year period. Sinai had entirely been lost in the blink of 
an eye and danger became imminent. The economy was war-
afflicted and it hardly fulfilled our basic needs. The tearing 
down of a building over all the students who were there will 
always be an unforgettable memory to me.

A few years later, another war, the 6th  October War, 
1973, came with a different taste that time, which made us 
know how it feels when you emerge victorious and regain 
your dignity. No sooner had we thought that the Arab East 
had already entered a new era of stability, total development 
and catching up with the march towards progress, peace 
and prosperity, than we were made to experience a war of 
a different type and strategy where the scope of the armed 
conflict is directed inwardly to target the people of the same 
nation after inciting sectarian and racial strife, and providing 
the clashing parties with arms; thus allowing fierce wars that 
caused total devastation to happen.
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Dear Faculty Members and University Students,

May Allah bestow His Peace, Mercy and Blessings 
upon you!

I would like to extend my greetings to all of you, and 
express my profound gratitude for Prof. Nelles for inviting 
me to participate in this scholarly forum where we can have 
a discussion about an issue that is so crucial that it threatens 
our contemporary age, challenges its entire civilizational 
achievements and almost casts them with the wind. The 
issue is regional and international peace, and the protection 
of human civilization from several hazards that lie in wait 
for them, on top of which is the intercontinental terrorism, 
which, if left to grow stronger, the inevitable consequence 
would be that the entire humanity will revert to a probably 
unprecedented state of savageness and chaos.

Dear scholars and thinkers,

Let me share my vision on this issue in an uncommon 
way. Such a vision has been formed in my intellect due to my 
preoccupation with the issue of searching for peace which 
has been lost, particularly in the recent years as our Arab 
East has become a scene for daily blood shedding, death and 
devastation.
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